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La nature de la matière organique du sol apparaft 
c o m e  un &?ment essentiel de la classification d e s  s o l s  puis- 
qu'elle est 8. la base de la plupart des systèmes p r o p o s h  En 
règle ghkrale, c'est aux méthodes purement chimiques ou phy- 
siques qu'il est fait appel pour caractériser les différents ' 

types de matière organikue, Mais l e s  méthodes biologiques sont 
susceptibles de donner dans ce  domaine des r6sultats p lus  
nuancds & condition toutefois .d'Qtre adaptees aux analyses de 
adrie, ce qui suppose une bonne reproductibilit6 et dea m a n i -  
pulations relativement rapides, Les dosages d'enzymes, d'azote 
minéralisable ou de de'gagement de gaz carbonique, certaines 
num6rations sur silicogel ou en milieu liquide répondent à, ces 
deux conditions, 

Pour une interprétation correcte des résultats il 
faut tenir compte du fait que les caractéristiques biologiques 
subissent des variations saisonnières; fort heureusement l'am- 
p l i t u d e  de ces variations est souvent relativemen% peu impor- 
tante ?L cÔ-ljk des diff6rences existant entre des types de s o l , .  
meme assez  voisins, an outre, les caractkristiques biologiques 
sont t s & s  sensibles aux modifications du milieu et notcm"mn-t 
de la couverture vdgdtale; il es t  donc indispensable d'effec- 
tuer les prélhvements sur des s o l s  en kquilibre microbiologi-r 
que , 

Il n'est pas possible de revenir ici su r  l e s  défi-. 
nitions des caractéristiques biologiques ut'ilis8es qui ont 
fait l'objet de 'diverses notes publiées antérieurement. Nous 
nous bornerons 8. donner ici une' liste des caractéristiques 
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l e s  plus-remarquables de quelques grands types de s o l  d ' d f r i -  I 
que occidentale  en l e s  présentant  dans l ' o r d r e  de l a  nomencla- ' . 

. .  

SOLS DUNAIRES DE LA PRESQU'ILE DU C A P  mRT* 

Les dunes de MALIKA, qui en c o n s t i t u e n t ' l  ¡?e ? 

appart iennent  à l a  c lasse  des  s o l s  mineram b r u t s ,  groupe 
des  s o l s  b r u t s  d 'apport  dolien. Même non s tabi l is&s,  c e s '  
s o l s  possèdent une a c t i v i t é  biologique globale  non negl i -  
geable  bien que t r è s  f a i b l e ,  Leurs c a r a c t é r i s t i q u e s  b io-  

logique s l e  s p lus  remarquable s sont l e  s suivante  s : 

Dégagement de CO? t r è s  f a i b l e .  
Taux de saccharase t r è s  f a i b l e ,  
Coeff ic ient  de minéra l i sa t ion  du carbone exce-ptionnel- 
le,ment é levé,  mais tendant 2 diminuer après  reboisement I 

Microflore mineral isant  e t  p r é c i p i t a n t  l e  f e r  peu abonr 
dante,  - 

. . .  . . .  . L. .. , , , ,  ~ ...... . . ; . .  _ _  .... . .  . . .  CLASSE II - _S~L~-PJIE~_OLUES.,- . .  

1-SOLS DUNAIRES FAIBLEMENT EV'OLUES DE LA PRESQU'ILE DU' CAI? 
VERT - 

gi ces s o l s  s e  dis t inguent  des. précédents pa r  une 
a c t i v a t i o n  t h s  n e t t e  du m é t a b o l i s m e  du carbone s ignalée 
pa r  : 7 

. - un dégagement de CO2 re la t ivement  important,  

- un taux de saccharase au-dessus de l a  moyenne, 
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- une cellulolyse intense, 
il faut y voir surtout l'effet d'une végétation fores- 
tière installée depuis plusieurs décennies. 

Le coefficient de minéralisation du carbone parti- 
cul3.Qremen-t élev6 rapproche incontestablement ce type de 
sol du précédent, mais l'importance des r8semes;en azote 
minéralisable et l'intensité de la nitrification l'en dis- 
tinguent tr&s nettement. 

La biologie de ces s o l s  s'apparente h celle des al- 
luvions sableuses remaniées de la bordure du f l euve  Niger 
(SOTUBA) gui n'en diffèrent que par une absence totale 
d 'Azotobacter. ----I------ ----------- 

2a- SOLS ALLUVIAUX DE GUEDE (VALLEE DU SENEGAL) 

Les alluvions du Sénégal sont dépourvues d'&z_o_tobac- 
ter et de I33~jg_r_inc&cig et présentent une activité biolo-' 
gique globale assez médiocre liée semble-t-il 21 une défi- 
cience de phosphore, et surtout 3u fait que la matière 
organique peu abondante est min6ralis6e très rapidement 
en période de submersion. 

--I----- 

------------ --- --- 

2b- SOLS ALLUVIAUX DE SOTUBA (VALLEE DU N I G E R ) .  

Les alluvions du Niger pr4sentcnt des caracthisti- 
qucs voisines de elles du Sénégal; mais le niveau de l ' a o -  
t i v i t e  b i o l o g i q u o  y e a t  nettement plus  é levé ;  c e t t e  
supériorité . est évident-e pour t ous  les groupements 
physi olo gique s de micro organi sme s . 

. e / .  . . 
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3- MANGROVES DE CASAMANCE ET DE GUINEE. 

Les s o l s  de mangrove de Caswance e t  de Guinée sont  
depourvus d'Ash$gbacteg, de B & i o r i n c k i a  0% t r b s  pauvres 
en germes c e l l u l o l y t i q u e s  e t  n i t r eux ;  i l s  f o n t  preuve I 

cependant d'une a c t i v i t é  biologique globale élevee si- ' 

gnalée par  un taux  de saccharase assez f o r t  e t  u n  déga- 
gement de CO2 assez important en va l eu r  absolue. Mais 
l e  c o e f f i c i e n t  de minéra l i sa t ion  du  carbone e s t  un d e s  
plus f a i b l e s  qu i  s o i t  (0,I B 0,4). 

-I----__--- ------------ 

Des nwn4rations c iné t iques  e f fec tuées  tout récem- 
ment suivant  l a  technique d'AUQE€Z, ont m i s  en h i d e n c e  1 

une p a r t i c u l a r i t 4  remarquable : c ' e s t  l e  p e t i t  nombre 
des  espgces appartenant  B chacun des groupes physiolo- 
giques de microorganismes, Cet te  p a r t i c u l a r i t 6  e s t  une 
conskquence des  condi t ions 6daphiques tres s p d c i d e a  
de l a  mangrove gui  sont également B l ' o r i g i n e  de l a  pau-r: 
Vreté specifique des a s soc ia t ions  veg6taales de mangrove, 

----- 

CLASSE III - ----------_------ SOLS CALCIMOWHES, 
---CI---__------- 

SOLS RENDZINIFORMES DE LA I ? F E S Q U I I ~ E  DU C A P  VZRT. 

Tous l e s  sols de ce type sont  e n  général  r e l a t i v e -  
ment bien pourvus en Azotobacter __-c_---I---I---------- 'chroococcum, germes 
qui  sont l e  s igne  d'une r ichesse  cer ta ine  du s o l  en car- 
bone e t  en phosphore, Leur  a c t i v i t é  biologique globale 
e s t  s a t i s f a i s a n t e  m a i s  l a  minéra l i sa t ion  de l ' a z o t e  y 
e s t  souvent dd f i c i en te ,  

....................... 
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SOLS BRUNS ET SOLS BRUN-ROUGE D E  1S'AURITANIE, 

C e s  s o l s  présentent des coefficients de minéralisa- 
tion du carbone(5 & IO) et de l'azote (25 8. 50) excep-, 
tionnellement élevés, l e  s o l  brun-rouge &tant & ce point 
de vue encore supérieur au sol b m .  

C J u j S E  v - ________________________________ _S~~-S--A--~~~-~E_S_END_IVIDUALZ_SE_S. 

Ia-SOLS FERRUGINEUX TROPICAUX NON L E S S I V E S  DU SENEGAL ( D I O R 1  

Montrant une activit6 biologique globale réduite 
(ddgagomont do CO2 pou important, taux do gaccharass t.??+ 
faible), les s o l s  Dior sont pourtant susceptibles de four- 
nir des récoltes correctes gr%ce & une minéralisation de 
l'azote excellente (taux de minéralisation de l'azote su- 
périeur à 5 ) a  11s présentent,en outre, trois autres par- 
ticularités remarquables, ce sont : 4 

. 

a) un coefficient de minéralisation du carbone moyen 
(0,8 8. 195), 

b) 'une absence presque absolue d'Azotobacter chroococcum 
l l 6 e  au pH acide et surtout 8. la pauvret8 du sol en 
phosphore e t  calcium, 

c) une grande pauvreté e n  bactéries précipitant le f e r .  

I b - S O L S  FERRUGINEUX TROPICAUX L E S S I V E S  DE SOTUBA (VULEE 
DU NIGER) 

Ce type de sol se distingue t r è s  nettement du Dré- 4. 

&dent par une activité biologique globale  p l u s  Blev60, 
la présence souvent simultanée mais discreto dt&potQbgbtgg 
chroococcwn et de BgAjerinckAg indics, par une abo.ndance =========== ___---------_-I---_ 

relative en gemes prgcipitant IC fer. 

---------- 

o o / *  0 o 
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2a-SOLS FAIBLENENT FERRALLITIQUES DU SUD DU SXNEGJ; ET DE 
' GUINEE, 

En ce qui concerne l'activité biologique globale, la 
cellulolysc, la répartition des germes fixateurs d'azote. 
et des bactéries du cycle du fer, ces s o l s  ne sont pas 
tr&s 6loignés des s o l s  ferrugineux tropicaux lossiv6s de 
SOTUBA, Quant aux phénomènes de minéralisation, ils sont 
définis par un coefficient de minéralisation de l'azote 
é l e v é  (2 B 4), mais le coefficient de minéralisation du 
carbone est aussi faible (0,6 h I,4) que celui des s o l s  
Dior. 

2b-SOLS FERR.A,LLITIQUES D 'ALTITUDE DE 'GUXNEE, 

Si, dans l e s  s o l s  faiblement ferrkllitiques, la pr6- 
sencc des l33ijerAw&&a est irrégulière et passe souvent 
inaperçue, il n'en est pas de mbme pour les s o l s  ferral- 
litiques de Guinée oÙ ce germe se retrouve dans 50 8'75$ 
dea échantillons. L'activité biologique globale est assez 
variable. I1 e s t  intéressant de noter ici que le d6gage- 
ment do CO2 et le taux de saccharase et d'uréase augmen- 
tent avec l'altitude. 

_--_-----I__ 

CLASSE V I  - S~&S-H&Q~~RPKES, --_-__--_---___- 
La salure provoque un ralentissement considérable de 

l'activité de la plupart des groupements physiologiques de 
microorganismes déjà signalee par certains auteurs. Les 
tests biochimiques confirment cette observation. 

I 

i 
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Les trois exemple8 de s o l s  hydromorphes que nous don? 
nons ici sont particulièrement importants du point de vue 
agronomique. 

I-SOLS DES NIAY'ES DU C D  VERT. 
Ces s o l s  organiques de bas-fond sur sable siliceux 

installés dans des  dépressions interdunaires sont trks 
hétérogènes. Il nous a été toutefois possiblc de mettre 
en évidence quelques caractéristiques assez constantes : 

a) Une activit6 biologique globale 16gèrcmen-t; au-dessous 

b) Un coefficient de minéralisation du carbone plutôt fair 
de l a  moyenne, mais supérieure à celle des Dior. 

- ble indiquant des r é s e r v e s  modestcs en substances car- 
3bcnQes fsci lcmcnt  femLentsec ib les ,  

c) Une celluilolyse très active, 
a) Une excellente minéralisation dc L'azote9 expliquant 

bien la fertilité de ces sols,, 

e )  Une abondante microflore minéralisant et précipitant 
l e  f e r ,  sauf en bordure des Niayes oÙ l e s  conditions 
6cologiques sont moins favorables b ce groupe de bac- 
t 6 r i c s .  

f ) Une densité non négligeable d ' A ~ o t o b a c t e y _ c ~ ~ g o c ~ ~ ~ ~  
au moins 8. la p é r i p h é r i e  des Niayes, car le pH est as- 
sez  élev&, . 

___--___-----_----_---- 

g) Une densi%& de germes n i t r e u x  en g6n6ral 61eV60, 

L o s  s o l s  de Niayes se rapprochent des s o l s  Dior par 
certaines particularités (degagement ae CO2 plut8-t faible, 
et minéralisation de l'azote tr&s activée); 
férencient très nettement par la prdsence diAzg&tbacter -----------7 

__----_--.-- chroococcum9 le taux de saccharase plus é l evé  et surtout 

i l s  s'en dif- 

__----_-I-- 

* * * / *  * o 
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la grande richesse en bactéries précipitant le fer. C'est 
ce dernier caractère qui constitue le lien le plus im- 
portant existant entre les s o l s  des Niayes et l e s  s o l s  
noirs hydromorphes, 

2-SOLS NOIRS HYDROMORPHBS DU C A P  VERT (ARGILES NOIRES TRO- 
PICALES) . 

Ces s o l s  k hydromomhie partielle de surface due 
non pas 8. des conditions topograyhiqucs mais pét rogra-  
phiques ( i l s  dérivent de calcaires ou de marnes) se clas- 
sent incontestablement parmi les s o l s  8. activité g l o b d e  
trBs élevée,  L o s  diff6ronts groupomen-ba physiologiques 
de microorganismes y sont trEs actifs qu'il s'agisse de 
germes intervenant dans l e  cycle du carbone, dans celui 
de l'azote ou du fer. . .  ,. -: 

. .  

Les caract6ristiques les plus importantes sont l e s  
suivantes : 

a) Dégagement de CO2 élevé, mais coefficient de minéral<- 

b) Taux de saccharase exceptionnellement important. 
e )  CelLûLoZysc intense. 
d) Nitrification et ammonification excellentes : densité 

coefficient de minéralisa- 

e) T r è s  abondante microflore min6ralisan-b e t  prdcipiban't 

sation du carbone moyen. 

des germes n i t reux  élevée 
tion de l'azote élevé. 

le fer, 

O 0 J. * 
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3-SOLS KYDRONORPHES DES BANANERAIES. GUINEENNES. 

Ces s o l s  de bas-fond se rapprochent des s o l s  de Nia- 
y e s  par leur .coefficient de minéralisation de l'azote Qlev  
et un taux de saccharase moyen, Mais ils sten distinguent 
par la présence constante de J33&jgrzhckca et surtout par 
un dégagement de CO2 considérable en valeur absolue, bien 
que le coefficient de mindralisation du carbone rcste in- 
férieur & l'unité comme dans le cas des Niayes. 

_----------- 

-----I---- C ONCLU SI  ON. ---------_ 

L /&tude des caractkristiques biologiques des princi- 
paux types de sol de l ' O u e s t  africain'est peine ébauchee 
Mais l e s  .quelques exemples que nous proposons ici prouvent 
clairement qu; les tests biologiques peuvent compldter tr6 
heureusement les critères traditionnels servant de base au: 
classifications pédogéné tique s 

L'expérience montre que parmi l e s  diffdrentes déter- 
minations envisagées, certaines se sont révéléos particu- 
lièrement utiles, ce sont : la densité des Azotobacter ou 
des Beiaerinckia, --- -----....-- la densité des bactéries intervenant dan2 
l e  cycle du fer, le coefficient de minéralisation du car- 
bone et le coefficient de minéralisation de l'azote. A ces 
techniques classiques vient de s'ajouter tout r6cemmcnt la 
méthode de nwn4ration cinétique de MVZRGNE-AUGIER qui ou- 
vre de nouvelles possibilités 8. 1 'agrobiologiste, 

----------- 
------------ 

.===y===w======= 
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I1 est possible, en prenant certaines précautions, 
de dresser pour chaque type de sol une liste des caractéris- 
tiques dont les plus int6ressantes 
suivantes : 

- donsit6 des Azotobacter 01 

se sont r é v é l é e s  etre l e s  

d e s  Beijerinckia, 

- densit6 d e s  cellulolytiques (accessoirement) 

- densité des bactéries intcrvenant dans le cycle du 
fer. 

- taux d'enzymes (saccharase, uréase). 
-üi6gagement de COZ. - coefficient do minéralisation du carbone. 

- coefficient de minéralisation de l'azote. 
azo te  minéralisable, 

L 

Parmi les types de sol d'Afrique occidentale étudies 
bans cette note figurent en particulier : l e s  s o l s  de mangrove, 
les s o l s  Dior ( s o l s  ferrugineux tropicaux non lcssiv6s), les . 

s o l s  de Niayes (hydromorphes) du Cap Vert, l e s  argiles noires 
t r o p i c s l o s  du Cap Vert, l e s  s o l s  hydrornorphes des bananeraies 
guinéennes, 

c 1 
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